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ment que le ble ou les salamis. II faut
des soins speciaux, des emballages diffi-
ciles, des precautions multiples pour que
lcs ceufs qui nous parviennent de l'etran-

ger n'arrivcnt pas «en omelettes •>! C'est

pourquoi des commergants avises ont eu

l'ingdnieuse idee de casser les ceufs sur
le lieu nieme de la production, de re-
cueillir lcur contenu dans des recipients,
et de les congeler ainsi en vrac, pour
eviter toute alteration.

D'aprfts ce qu'on sait de ces usines de

cassage d'oeufs, les differentes phases de

preparation sont conduites avec des

precautions meticuleuscs. « Les ceufs circulcnt
sur un tapis roulant — lisons-nous —
devant les yeux des mireurs qui peuvent
en contröler environ 100 000 par jour.
Puis des ouvriers aux mains pures, vetus
de blouses sterilisees, prdsentent les ceufs

qui ont victorieuscment subi l'eprcuve de

la fraicheur, ä une lame qui les coupe
en deux, et, prenant bien garde que le

contenu ne deborde pas sur la coquille
oft il pourrait sc pollucr, ils deversent
blanc et jaune clans des bidons de fer-
blanc. Ceux-ci, une fois remplis, sont

places dans des chambres oft regne un
froid cle 16° sous zero, et de lä, sont

charges sur des bateaux frigorifiques qui
amenent cette puree d'ceufs en Europe.»

Les grands pätissiers, les fabricants
de biscuits, n'ont plus qu'a plonger leurs
cuillftres dans ces recipients pour se ser-
vir des «oeufs» qu'on leur a fait par-

venir ainsi, conserves par le froid. Encore
faut-il qu'ils se servent rapidement et
qu'ils nc laissent pas les bidons ouverts
plus longtemps qu'il ne faut, car la matiere
qu'on leur expedie est emincinment peris-
sable et sujettc a s'alterer.

Les preievements faits par les autorites
soucieuses de la sante publique ont revele

cependant que ces ceufs en boullie congclee
contienuent trop souvent des microbes
nombreux. On y a trouve et cultive le
coli-bacille (bacille normal dans l'intestin
humain), le streptocoque (microbe des

angines), le staphylocoque (microbe du
pus), sans compter lcs champignons qui
paraissent se developper facilement dans

ce milieu qui leur convient.
II est difficile de dire ou la contamination

a eu lieu; est-ce ä l'usine de depart,
pendant le transport, est-ce chez le patis-
sier ou le fabricant? Peut-6trc aussi les

recipients ne sont-ils pas toujours suffi-
samment etanches et que les wagons-frigo
ne sont pas toujours asscz froids. II n'en
reste pas moins que la consommation des

gateaux faits au moyen de ces ceufs con-
gelds peut prdsenter certains dangers.

Soyons done prudents; demandons ä

nos pätissiers de sc servir d'oeufs frais
du pays; et, si nous sommes gourmands
et friands de madeleines, de sables, de

brioches et de biscuits, assurons-nous si

possible que notre gourmandise sera
inoffensive

Expositions itinerantes de la Croix-Rouge amerieaine

La Croix-Rouge amerieaine vient d'd-
diter une brochure consaeree aux
expositions de Croix-Rouge, clonnant toutes
les instructions ndcessaires pour l'arran-
gement et le ddveloppement de celles-ci.

Au moment des foires et d'une ma-
nierc generale des fetes qui ont lieu dans
la campagne aux Etats-Unis, la Croix-
Rouge amerieaine saisit cettc occasion pour
faire connaitrc ses differentes aetivites.



32 LA CROIX-E

Les « chapitrcs >/ de la t'roiv-Rouge
s'arrangent pour exposer des baraques

pouvant contenir un mobilier succinct,
mais suffisamment confortable pour per-
mettre aux vicillards de sc reposcr.

D'autres baraques sont destindes aux
enfauts qui peuvent y trouver les soius

et la reerdation ndeessairos. N'y sont ad-

mis que les enfauts bien portants.
Ceitaines constructions portant une croix

rouge et le mot «information» permettent
de retrouver les enfants dgards et les ob-

jets perdus. Dans d'autres baraques, on

boit gratuitement de l'eau glaede distribute

dans des tasses en papicr.
Dans un pavilion so trouve une infir-

midre pouvant dotincr les premiers soins

et cn cas de besoin se charger de l'appcl
immddiat d'un mddecin.

La Croix-Rouge amdricainc profite des

foires pour faire en public des demonstrations

de travail pratique: par cxemple

une infirmifere donne des soins ä des bdbds

et indique bridvement les phases principals

du cours d'hygidne domestique.
La Croix-Rouge cadette expose dgalc-

ment des objets que des jcuncs gens et

des jeunes filles exdeutent, tcls que des

vetöments, des jouets et du mobilier.
Les murs extdrieurs des baraques

permettent d'afficher les nombreux tableaux

montrant l'ceuvre de la Croix-Rouge, et tout
ceci ayant attird l'attention du public, per-
met le recrutement de nouveaux membres.

Les diffdrents « chapitrcs » de la Croix-
Rouge doivent s'arranger pour que les

baraques exposdes soient trds visibles.
Le succds d'une exposition ddpend beau-

coup de l'espace libre epii sdpare les dif-
fdrentes sections exposantes. II faut sur-
tout ne pas montrer trop de choses, mais

que ehaque objet soit mis en valour. Tout
doit attirer l'attention du public non sur
ce que la Croix-Rouge a fait ou fera,
mais sur ee qu'clle est en train de faire,

SUISSE

ele manidrc a ce quo le public puisse
vraiment s'intdrcsser aux activites du
moment.

U est indispensable d'avoir dans une

exposition de Croix-Rouge un personnel
en permanence pouvant donuer aux visi-
teurs toutcs les explications ndcessaires.

Celui-ci ne doit pas se borner ä fournir
des informations, mais doit saisir l'occa-
sion pour prendre contact avec le public,
et lui inculquer l'iddc « Croix-RougeII
est du reste preferable d'avoir un
Conferencier permettant au public de suivrc
plus facilement les demonstrations. Celles-
ci doivent etre accompagnees de
distribution de brochures emanant do la Croix-
Rouge.

La notice contient des croquis cotes,

indiquant les dimensions gdndralement a-

doptees pour les differcntes constructions.
Elle donne aussi quelques conseils con-
cernant les meilleurs types d'affiches de

publicite.
Gdndralement les baraques d'exposition

sont doubldes d'une tente contcnant un
poste dc secours; ccci, en plus de son

cote interessant, a l'avantage d'etre tou-
jours utile et utilise pendant les foires
et les expositions. C'est dvidemment la
meilleure reclame pour la Croix-Rouge. U
est ndcessaire pour cela d'avoir en

permanence un docteur et une infirmidre
portant l'uniformc Croix-Rouge. Un md-
decin pent toujours etre trouve dans la
localite. On choisit pour le poste de

secours l'endroit le plus central dc la foire;
il est presque toujours facile de l'obtcnir,
etant donnds les services que la Croix-
Rouge peut rendre ä la direction de l'ex-
position.

Les trois activitds principal es que l'on
doit s'efforccr de demontrcr au public
sont:

1° Le « nursing » par la Croix-Rouge.
2° Le service de sante publique.
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3° L'instruction cn cc qui concornc l'hy-
gibnc domestique et lcs soins ii don-

ner anx malades.

II faut faire comprendre aux visiteurs

que l'infirmibre de santb publique doit
faire partie de la vie d'une comniunaute.
Pour cela, il est utile de faire quelques
demonstrations concernant son travail, par
exemple, peser et mesurer les bbbes,

preparer de la nourriturc, montrer la meil-
leure manibre de se laver les dents, en-

courager l'emploi de tasses et de verres
en papier, faire connaitrc la manierc de

soigner des rhumes et les moyens d'eviter
les maladies infectieuses en employant des

serviettes en papier. Ceci pent 6tre complete

par un cinema qui fait connaitre

par les nombrcux films qu'envoic le quartier

general de la Croix-Rouge ambri-

caine, le travail de l'infirmiere de saute

publique.
En ce qui concernc los soins ä donner

aux malades et l'hygibue de chaquc jour,
les demonstrations suivantes peuvent btre
faites devant lc public:

1° Manibre de faire un lit.
2° Comment laver un malade dans son lit.
3° Comment faire un lit dans lequel sc

trouve un malade.
4° Comment lever et tourner un malade

dans son lit.
5° Comment baigner un bebe.

La Croix-Rouge ambricaine possede ä,

cet effet des mannequins de differentcs
dimensions.

Une partie de l'exposition peut etre
consacree a la nourriture, e'est-a-dire, au

moyen dc tables servies et do notices les

accompagnant, faire connaitre quelle est

la nourriturc necessaire suivant les diffb-
rents types d'individus.

En ce qui concerne le service de sante

publique, on peut donner sur place des

consultations aux enfants tout en distri-
buant des brochures concernant les soins
ä donner aux enfants.

Au sujet du stand consacre au service

«secours en cas de calamity», la Croix-
Rouge americaine montre ce qu'elle peut
faire d'une manibre des plus simple et
effective. II sufi'it pour cela d'avoir une
table sur laqucllc sc trouve une boitc con-
tcnant tous les medicaments et panscments
possibles, ä cote dc laquellc est placb un
ecriteau portant les mots suivants: Docteur
et infirniibrc; deux pctitcs tcntes en miniature

sont accompagnbes du mot «abri»,
une caisse contcnant des vetements, cha-

peaux et chaussures en miniature, montre
l'envoi de vetements, et pour completer,
une caisse contenant des conserves de

tous genres, des sacs de bie, etc., indique
les secours en nourriture.

(Bulletin international, n" 229

Examens de l'Allianee suisse des gardes-malades

Les examens de printemps ont ete fixes au mois de mai. Lcs inscriptions
doivent parvenir au soussigne avant le 15 avril avec les pibces necessaires. Nous

rappclons ä cet effet le § 2 du Reglement:

«§ 2. Toute personne ddsirant passer l'examen doit en aviser par berit lc
president de la commission, au plus tard avant le 15 avril, respectivement lc 15 oc-
tobre. Les pibccs suivantes doivent etre jointes a la demande;

a) un curriculum vitac berit pcrsonnellement;
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